
�����������	�����������	�����������	�����������	  
������������
�
������������
�
������������
�
������������
�  ���������
�������������
�������������
�������������
���� 1���������������
���������
�
�����������������
���������
�
�����������������
���������
�
�����������������
���������
�
��� ���

�����������	�
������������
������������	�
������������
������������	�
������������
������������	�
������������
�� ���
���������
��������������������
��������������������
��������������������
������������ ���

����
���������
�
������
���������
�
������
���������
�
������
���������
�
��� ���
Bulletin informatique associatif gratuit d’information et de vulgarisation des races à faibles effectifs et à sabots.  

Ardennais Auxois Boulonnais Breton Cob-Normand Comtois Franche-Montagne Percheron Poitevin-Mulassier Trait-du-Nord 

* Modification d'état 
civil :  
   L'appelation d'origine con-
trolée : Cheval d'Auvergne 
est remplacée par : Cheval 
Auvergne. 
 
* Concours régional du cheval Auvergne à 
Ambert (63), 1ére partie:  
   J'ai observé le premier concours modèle et allure offi-
ciellement organisé par la dynamique association pour la 
sauvegarde et la relance du cheval d'Auvergne. 
 
- le cheval d'Auvergne se présente :  
   Le cheval d'Auvergne est un petit cheval de montagne.  
   Il n'est pas suffisamment petit pour augmenter le nom-

bre des races de poneys. Il l'est 
suffisamment pour prétendre à 
postuler pour le cheval de peti-
te taille.  
   Sa robe est généralement de 
couleur baie, il peut l'agrémen-
ter en étant alezane crins lavés. 

   Certains sont plus foncés et laissent transparaître des ta-
ches pommelées.  
   Il est sélectionné sans taches ni balzanes. Les chevaux 
ne disposant pas de ces ornements sont rares. Ceci est une 
complication pour une race qui a un intérêt vital à aug-
menter considérablement et rapidement ses effectifs. 
   Ce choix complique également l'établissement d'un des-
criptif physique détaillé. 
   Et enfin, l'avis du journaliste qui trouve que certaines 
taches discrètes ne sont pas dénuées d'un certain chic. 

Le picotin 
240 - août 2009 

Modification d'état  civil 
Concours régional du cheval Auvergne à Ambert (63), 
1ére partie 
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- Un peu d'histoire :  
   Le cheval d'Auvergne est le cheval de trait des paysans 
montagnards du Massif Central.  
   Les chevaux, légers ou lourds, sont les héritiers d'un 
animal sauvage équipé pour se déplacer rapidement. C'est 
un ancien habitant des larges espaces dégagés.  
   Certains d'entre eux se sont cependant adaptés à la 
montagne. Ils sont tous de petite taille, plutôt étroits et 
particulièrement rustiques.  
   Ces qualités les prédisposent à une bonne circulation 
sur des terrains très accidentés.  
   Les autres chevaux sont trop lourds, trop volumineux, 
chaussés de sabots trop gros, etc… Ils ne sont pas à l'aise  
en terrains pentus.  

   Le cheval d'Auvergne, suivant des écrits anciens, a une 
origine militaire, puis agricole. C'est le cas de la plupart 
des chevaux français.  
   Notre pays, au cours de son histoire, a longuement 
guerroyé. Il a du créer, améliorer et élever des chevaux 
aux physiques variables afin de satisfaire aux obligations 
d'une organisation militaire. Le nombre et la qualité des 
races françaises en ont été largement amplifiés. 
   On peut noter, dans la génétique ancienne du Cheval 
d'Auvergne, qu'il serait d'origine orientale. Il a ensuite re-
çu des apports du cheval Arabe, de l'Anglo-arabe, du che-
val Limousin et du Postier Breton. Auxquels il faut rajou-
ter les croisements pirates.  
   Il présente des similitudes troublantes avec les autres 
chevaux montagnards : Cheval de Castillon, Cheval du 
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un ring. Il est également indispensable de réguler les em-
placements réservés au public et aux chevaux en les sépa-
rant par des obstacles matériels. Une barrière est de natu-
re à rendre ce service. Le public se trouve en sécurité et il 
peut mieux voir les activités présentées en s'éparpillant 
autour.  
   La barrière empêche tout contact physique entre un ani-
mal stressé et une foule. 
   Cette disposition, qui devrait être obligatoire, était par-
tiellement respectée à Ambert.  
   La présence d'animaux domestiques au milieu d'une 
foule a un rôle éminemment pédagogique. Mais un acci-
dent doit être évité à tout prix car il peut apporter un cha-
grin et une vilaine publicité.  
   Il y a toutefois un côté particulièrement réjouissant à 
cette péripétie. La démonstration spontanée d'une qualité 
déjà observée au Sommet de l'élevage : le Cheval d'Au-
vergne est "une bonne pâte".  
   A l'exception du cheval du Président qui n'a jamais ac-
cepté de remonter dans son van, la mixité avec le public 
s'est très bien passée. 
 
* Concours officiel :  
   Généralement, au sein d'une foire, les activités et con-
cours organisés sont plus ou moins factices. Ils permet-
tent surtout de faire évoluer les animaux. 
   Si le concours est officiel et doit avoir des conséquen-
ces professionnelles, il faudra alors prévoir une surface 
supplémentaire permettant aux chevaux, animaux natu-
rellement stressés et peureux, d'avoir la possibilité de 
prendre connaissance du milieu où va s'effectuer le con-
cours.  
   Cette surface close sera contiguë à la surface de présen-
tation. Les chevaux y seront déplacés afin qu'ils s'habi-
tuent à l'ambiance générale. On l'appelle paddock de dé-
tente ou carrière de détente.  
   Au dernier Salon Agricole de Paris, j'ai le souvenir du 
parcours de maniabilité du samedi matin, jour d'ouverture 
du salon. 
   Certains éleveurs plus avisés ont pris la peine de faire 
effectuer un tour de la carrière à leur équipage. Les che-
vaux ont eu un court moment la possibilité de voir le pu-
blic et les installations sur la carrière et d'entendre les 
nombreux bruits ambiants. 
   Il ont ensuite commencé le parcours. 
   Tous les équipages qui n'ont pas été prudents et qui ont 

Vercors, ancien Comtois, Franches-Montagnes, Cheval 
de Megève,  
   Je ne dispose d'aucune preuve de l'existence d'une géné-
tique peu ou prou commune. Seul, l'aspect physique qui 
présente des similitudes m'en suggère l'idée. 
   Une vie montagnarde peut, peut-être, induire des modi-
fications physiques aboutissant à des résultats similaires 
chez des animaux différents. 
   Peut-être bien que oui, peut être bien que non ! 
 
- Ambert :   
   En août, la ville d'Ambert organise ce qu'elle appelle les 
Fourmofolies. C'est une foire installée sur la voie publi-
que, dans certaines rues de la ville. 
   On y voit des scènes pour des représentations ludiques, 
des stands commerciaux à la gloire des produits régio-
naux et pour ce qui nous concerne, une partie élevage 
avec les participations de l'élevage régional bovin de race 
Ferrandaise et de l'élevage régional équin de race Cheval 
Auvergne.  
   J'ai été très étonné par l'importante présence de la race 
Ferrandaise. Et pas du tout surpris en retrouvant un éleva-
ge de qualité qu'est le Cheval Auvergne. 
 
- La rubrique grognon :  
   Je vais me débarrasser tout de suite d'un point important 
qui n'a pas été  parfaitement résolu, concernant le dépla-
cement d'animaux réputés craintif à proximité d'un public 
qui ne l'est pas assez.  
   Le grand intérêt de la présence d'animaux domestiques 
régionaux en un lieu festif citadin est de  faire cohabiter 
des activités de qualités qui autrement s'ignoreraient.  
   Le cheval jouit dans l'inconscient humain d'une place 
tout à fait exceptionnelle. Il inspire spontanément la sym-
pathie. Sympathie qui se traduit par quelques excès de la 
part d'un public peu habitué à côtoyer des chevaux. 
    D'un autre point de vue, un animal qui est brutalement 
plongé dans une ambiance qu'il ne reconnaît pas, peut 
montrer des signes de stress qui sont parfois dangereux, 
venant d'un animal peureux qui est une proie dans la na-
ture. La réaction innée d'une proie est de prendre immé--
diatement la fuite devant une situation inattendue, 
nouvelle, stressante. 
   Il est une règle qui devrait être connue par toute person-
ne qui manipule des chevaux : prévoir de l'effectuer dans 
un lieu clos. Ce lieu peut être une pâture, une carrière ou 
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commencé immédiatement le parcours ne sont pas parve-
nus jusqu'à l'arrivée. 
 
- Concours modèle et allure :  
   Ce concours a été organisé avec la participation d'un 
agent qualifié envoyé par les Haras nationaux. Il a assuré 
la présidence du jury et de formateur pour des futurs 
membres de jury.   
   Il a été équipé d'un micro mais personne n'a pu vrai-
ment l'entendre. Défaut de la technique des télécommuni-
cations nuisibles à une bonne compréhension des opéra-
tions par le public et pour les éleveurs.  
   Les onze chevaux qui sont passés en jugement présen-
tent, par rapport aux anatomies vues dans des concours 
réservés aux chevaux de trait, une différence fondamenta-
le.  
   Les chevaux de traits présentent des défauts collectifs 
qui ne sont pas pris en compte. S'il devaient l'être, il se-
raient tous éliminés. 
   Ici, la rigueur d'une sélection originelle est visible.  
   Les meneurs ont découvert comme leurs chevaux le 
processus du concours modèle et allures.  
   Ca s'est, dans l'ensemble très bien passé. Le dernier n'a 
pas protesté.  
 
- Faisons connaissance : 
   J'ai pu voir vivre et circuler un troupeau presque com-
plet puisque toutes les configurations étaient représentées 
sauf l'étalon, la partie masculine.  
   Ce n'est pas rien quand on sait que l'étalon supporte tout 
seul l'essentiel des qualités physiques raciales.  
   Cette confrontation sans suggestion aucune m'a fait per-
cevoir cette race ancienne comme un cheval le plus mo-
derne qui soit. 
   La clientèle de masse demande un cheval soumis. Un 
cheval qui ne nécessite pas une maîtrise de pointe de l'Art 
équestre. Un cheval équilibré, réellement rustique autre-
ment que sur le prospectus. Et qui soit, comme on dit : 
"Bien dans sa tête". 
   Il est habillé d'une robe des plus classiques avec certai-
nes variétés comme la persistance d'un dessous de robe 
pommelé chez certains.  
   Le cheval d'Auvergne cumule tout cela. 
   Il ne lui manque qu'une chose, une robe tachetée « à 
l'Apaloosa » comme l'aiment les imprégnés de la télévi-
sion. 
   Je fais partie de la confrérie des amateurs des robes 
classiques, diversifiées et néanmoins artistiques pour nos 
chevaux 
 
- Il y a un os : 
   J'ai fait connaissance avec cette race quand elle dispo-
sait de moins de 140 éléments. Ce n'est pas beaucoup 
mais la consanguinité ne posait pas problème.  
   Actuellement ses effectifs se montent à 190 éléments, 
ce qui démontre une évolution encourageante. 

�����������	�
������������
�����������
������������ ����
���������
�
�������������	�
������������
�����������
������������ ����
���������
�
�������������	�
������������
�����������
������������ ����
���������
�
�������������	�
������������
�����������
������������ ����
���������
�
�� ��������

est éditée par l’association Cheval de Trait, (groupe d'informations pour la sauvegarde, la vulgarisation et le retour dans la vie active du 
cheval de trait et de travail)    
Siège social : 12 impasse Ressort, 92240 Malakoff, France.       Fax & boite vocale : +33.972111664 (0972111664)   
Courriel : info@cheval-de-trait.eu      Site web : http://www.cheval-de-trait.org   
Rédacteur en chef : Daniel WANTZ. Rédacteur :  Daniel Wantz,  

   Néanmoins, en plus d'une population qui se résume à 
presque rien, certains éleveurs ont copié une mauvaise 
tradition de la race de chevaux de trait Boulonnais, soit le 
choix abusif d'un seul étalon reproducteur. 
   L'étalon Boulonnais Urus, qui dispose d'un physique à 
faire tomber dans les pommes les plus belles juments, a 
été choisi comme reproducteurs par une majorité d'éle-
veurs. Quand on est beau gosse... 
  Le résultat en est que toutes ces lignées ne peuvent plus 
être sélectionnées pour 
les futurs accouple-
ments. Dans le passé, 
d'autres étalons ont eu 
un succès semblable 
avec les mêmes consé-
quences.  
   Le Boulonnais est en 
cours de disparition ra-
pide par la faute, dans 
le temps, de certains de 
ses éleveurs. 
 
   A suivre... 


